N.o 308 


MEMORIAS E ESTUDOS 
DO MUSEU ZOOLOGICO DA UNIVERSIDADE DE COIMBRA 


1969 


Notes taxonomiques et lignées généalogiques 
de quarante deux especes et sous-especes 
du genre Xeny//a 


(Insecta: Collembola) 


PAR 
MARIA MANUELA DA GAMA 


Buursiure do Vadustitura de Alta Cultura 


Musée Zoulogique de l'Université de Cobalt 


SOMMAIRE 


A. Introduction 
B. Taxonomie ... 


1. Nenvila welehi Fotsom, 1916 

2. NXoenylla malayana SALMON, 1951... 

3 X пуца bell vert n. Sp... se i» 
туна thibaudt thibaud: MASSOUD, 1965 


A 
Xenylla Ора massoudi Gama, 1967 
Nenylla htimicuta (Faunicivs, 1780 

A 


7. Nenvila gamae CARDOSO, 1967 

8 enylla vucatana Miris, 1938 e 
9. Xensila atrata SALMON, 1944, nov. comb, nom. emend 
10. Nenvila sibcavernarumt n. sp. : 

li Xenia w nara ANELSOX, 1903 

12 Xenvlia schiller BURNER, 1903 

13. NXonvlia fant STEINER, 1955 

14 Aenylla til 1 Borner, 1903 

15. Ае ; | { AXELSON, 1905 

16 1 ( х, 1947 

17 T I {з TeLLBER 156» 
IS Ven t TELESI 1569 


19 } d L STACH EE S] 


2 Memorias e Estudos do Museu Zooldgico [N.° 308 
Pages 

20. Xenylla brevisimilis mediterranea Gama, 1964... … ... 31 
21. Xenylla шй САМА, T963 s spe srs wen ass sõn ә» 33 
22. „Хеңуйи ашнен Gama, 1059... l ш. ma sus on wo BF 
23. Xenylla grisea AXELSON, 1900 =... ... ca se se wm 88 
24. Xervlla corticalis BÖRNER, 1901 34 
25. Nenvila villiersi Тнїнагр, 1963 ... 34 
26. Xenylla vilhenaortm Gama, 1966... ... .. us ss ss 36 
27. Xenylla uranulosa Gama, 1966 37 
28. Хему yamatcensis mosp. o ssm ce з ey ang 37 
29. Xenylla walasicaá n. Sp. s ie aes 38 
30. Nenvlla stashi stacht Gama, 1966... ge, Hu ën, 89 
31. Xenylla slachi wolfi Gama, 1967... ... … „. ss …. 40 
32. Nenvila stachi bismarckensis n. ssp. 40 
33. Nenylla manustensis САМА, 1967 41 
34. Nenylla stacht murphvi n. ssp. 41 
35. Xenylla obscura 1мм5; 1912 ... 43 
36. Xenvila badallishantca Yosin 1966 46 
37. Xenylla 2:isini Carnoso, 1968 48 
38. Xemnylla liawatiensis n. Sp, sss ape se sor a su Зай 4s 
39. Nenylla lawrencei Gama, 1967, nov. comb., nom. emend. 52 
40. .Xenvila netcai Gama, 1966 ERR Май СӨ» 52 
41. Xenylla cavernarum cavernarum )хскѕох, 1927 52 
42. Nenylla cavernarum salomunensis Gama, 1967 ... 33 
GC. Anbre BEREH au ren s Art e Чара ч a жа pre COD 


A. Introduction 


Avant dû interrompre temporairement la revision du genre 
Xenylla, que j'entreprends depuis plusieurs années, en vue de la 
continuation des recherches du Dr. Hermann Gisin, mon regretté 
Maitre, concernant la systématique et l'évolution du genre Psou- 
dosiüclla, jai essayé de rassembler les données que je possédais 
sur les Xenvlla afin de me remettre à fond dans l'étude des Pseu- 


dosinella. 


Ce travail représente une contribution préliminaire à la mono- 
graphie du genre Xewnvlla, que j'ai l'intention de publier ultérieu- 
H a été élaboré sur un ensemble de 42 espèces et sous- 
espèces, comprenant la description de 5 espèces et de 2 sous-espèces 
nouvelles, provenant du Brésil, de Jamaique, de Hawaii, de 
Malaisie, de Singapour et de l'Archipel de Bismarck, et d'autres 
contributions taxonomiques et des redescriptions, 


rement. 
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Pour cette étude, je me suis basée, entre autre, sur l'examen 
de la chétotaxie dorsale (1) et sur celui de la chétotaxie ventrale, 
qui a été pour la première fois fait chez les Nenylla, et d'où j'ai 
pu tirer des caractères taxonemiques valables, 

La présente publication contient encore un essai d'étude des 
affinités généalogiques entre les espèces et sous-espèces, conden- 
sée dans un dendrogramme, et une tentative de comparaison des 
résultats de cette étude avec celle de l'évolution quantique. 


J'exprime ma reconnaissance aux collégues suivants pour le 
prét ou le don de matériaux utilisés dans ce travail: Dr. P. F. 
Bellinger (Northridge), Mme. M. A. Cardoso (Lourenco-Marques), 
Prof. P. Cassagnau (Toulouse), Dr. W. N. Ellis (Amsterdam), 
Dr. H. J. Gough (Bracknell, Berks.), Dr. W. Hackman (Helsinki), 
Dr. B. Hauser (Genève), Mr. P. N. Lawrence (Londres), Dr. C. 
H. D. Magadza (Rhodésie), Dr. S. К. Mitra (Calcutta), Dr. D. H. 
Murphy (Singapour), Dr. R, G. Ordish (Dominion Museum, Wel- 
lington), Dr. J. Paclt (Ivanka Pri Dunaji), Prof. J. T. Salmon 
(Wellington), М, J.-M. Thibaud (Brunoy) et Prof, К. Yosii (Kyoto). 

Је remercie aussi le Dr. К. Christiansen d'avoir bien voulu 
donner sou avis sur une partie de ce travail. 


D. Taxonomie 


1. Xenylia welehi Forsom, 1918 
Fig. 1 


Syvanonyimte: 


NXonvlla indus Yosu et Asukar, 1963. 


Stations.’ 

Pakistan, Саш Капа (Sheikhupura), 6 exeniplaires-types de 
X. nds (voir Yosit et Asugar 1964:32 

Singapour, flood plain in University of Singapore campus, 
I9 exemplaires, leg, D. H. Murphy, 2-3-1964 (Smë6) 


Voir ssb Laima 1993, 1304, 19644, 1966 et 1967. 
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гуа.! 


аьа. 1! 


abd ll! 


ара. IN 


Idem, 17 exemplaires, 5-2- 
1964 (517). 

Idem, beaucoup d'exemplai- 
res, 18-8-1964 (Sm16). 

Taiwan (Formose), Taoyan, 
beaucoup d'exemplaires, 28-11- 
1966, transmis par Yosii. 

Idem, Taichung, beaucoup 
d'exemplaires, 12-12-1966, trans- 
mis par Yosii. 

Jamaique, St. Andrew Pa- 
rish, Hermitage Reservoir, in 
compost heap of water weeds, 
beaucoup d'exemplaires, leg. Bel- 
linger, 26-11-1953. 

Idem, Mona, in old pile of cut 
hay, on thin stony soil under Aca- 
cia trees, quelques exemplaires, 
leg. Bellinger, 14-9-1955 (155.41). 

Idem, beaucoup d’exemplai- 
res, leg. Bellinger, 1-3-1956 
(Ј56.4). 

Idem, northeast slope of 
Long Mountain, rotten wood of 
small palm log, beaucoup d'exem- 
plaires, leg. C. C. Hoff, 5-5-1956, 
transmis par Bellinger (H J56 72). 

Jamaique, Trelawney Parish, 
7 miles south of Falmouth, litter 
around coconut trees, 1 exem- 
plaire, leg. C. C. Hoff, 12.5-1956, 
transmis par Bellinger (H Ip 100). 

Idem, Clarendon Parish, 
] mile northeast of Salt Hiver, 
banana litter, 1 exemplaire, leg. 
C. C. Hoff, 18-5-1956, transmis 
par Bellinger (H ]56.131). 

Hawati, Waianae, Oahu, in 
bull droppings, 2 exemplaires, 
leg. Bellinger, 24-2-1966 (OH39). 


Idem, from calf bedding, 


oi 
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50 exemplaires, leg. W. К. Fujii, 29-2-1966, transmis par Bellin- 
ger (ОН58). 

Inde, Sahasradhara Hills, Dehradun district, U. P., 1 exem- 
plaire, leg. Mitra, 18-7-1964. 

Inde, Amtala, 30 km south of Calcutta, Parganas district, 
19 exemplaires, leg. Mitra, 11-9-1966. 

Guatemala, 1 exemplaire (voir Ett: 1967) 

Voir encore les stations mentionnées in GAMA 1964a : 84-85 
et 1967:6. 


Taxonomie: 

J'ai eu la possibilité d'examiner toute la série-tvpe de A. indus, 
que le Prof. Yosii a eu l'amabilité de me communiquer. 

Ces exemplaires sont parfaitement identiques aux nombreuses 
populations de X. welch? que j'ai étudiées, provenant de plusieurs 
parties du Globe. Yost et АѕикаАг ont considéré la présence d'un 
«notch» ventro-latéral du mucron comme le caractère diltérentiel 
le plas important de X. indus par rapport à X. welchi. Or, chez 
cette derniere espèce, ce «notch» est tres souvent visible, ce qui 
dépend de l'orientation du mucron. Et je n'ai pas non plus pu 
observer cette particularité sur les mucrons de tous les exem- 
plaires-tvpes de A. dus. 

L'étude de la chétotaxie ventrale des nombreux échantillons 
de X. welch? examinés révèle les caractères suivants (fig. 1): 

Téte: Toutes les soies présentes. 

Th. mut: Sans soies. 

Abd. u: ll у a seulement une paire de soles médiales. 

Abd. ш: Sans soies médiales, ni soie médiane; m, absent; 
a, et a; sont placés à peu prés au méme niveau que mi, contral- 
rement à la plupart des espèces de Xenvlla étudiées, chez les- 
quelles a; et a, sont situés plus en avant par rapport aux soies m. 

Abd. iv: Toutes les soles présentes. 


2. Kenylla malayana SALMOSN, 1951 


Fig. 2 


Stations : 
Malaysia, Kuala Lumpur, 2 exemplaires-types (voir SALMON 
1951:132). 
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Singapour, flood plain in University of Singapore campus, 
23 cxemplaires, lez. D. H. Murphy, 2-3-1964 (Sms). 
Idem, 7 exemplaires, leg. D. H. Murphy, 18-8-1964 (Sm16). 


Taxonomie: 
Le Prof. Salmon a eu l'obligeance de me prêter deux types 
de X. malavana de sa collection, ce qui m'a permis la détermi- 
nation exacte du matériel de Singa- 


| o9 pour mentionné ci-dessus, et l'étude 
Ki chétotaxique de cette espèce. 

e ای‎ à Ki П s'agit d'une espèce très voisine 

Fi d de X. welchi, voir fig. 34 (présentant 

y a A aussi le «notch» ventro-latéral du 

b es 2 * d A mucron), et dont elle se distingue 

+ ` ` ! spécialement par les caractères sui- 
m | vants: 

$P: d | X. malayana possède 1, 1, 1 ergots 

tibiotarsaux, tandis que chez X. welchi, 

il y en a 1, 2, 2. La position plus 

proximale de la dent interne de la griffe 

Yis. Sela ip chez X. malayana semble aussi difíé- 


Chétotaxie ventrale de la  rencier cette espèce de X. welch. 
téte. En ce qui concerne la chétotaxie 
dorsale, le seul caractere qui semble 
sépater les deux espéces est l'absence de la soie la, sur les 
tergites thoraciques 11-111 chez X. malavana et sa présence chez 
welchi (GAMA 1964a: 84-85, fig. 12). Néanmoins, la présence de a, 
sur l'abd. v est un peu douteuse, car je n'arrive pas à observer 
ce caractére sur les types, et les spécimens examinés ne présen- 
tent pas cette soie d'une facon constante. 

La chétotaxie ventrale est également presque identique chez 
ces deux espèces, à un détail près: la soie céphalique mg, présente 
chez welchi (fig. 1), fait défaut chez malayana (fig. 2). 

La corrélation constante entre les caracteres différentiels men- 
tionnés chez chacune de ces espéces m'a permis de les distinguer 
facilement dans le méme échantillon, où elles se trouvaient 
mélangées 
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3. Xenylla bellingeri n. sp. 
Figs. 3 et 4 


Stations: 

Jamaïque, St. Thomas Parish, 14 miles east of Kingston, 
sparse litter mostly from logwood trees, 30 exemplaires, leg. C. С 
Hoff, 25-5-1956, transmis par Dellinger (HJ5%.15l-station de 
l'holoty pe). 

Idem, St. Catherine Parish, Port Henderson Ridge, in dr: 
litter and soil, 20 juv, leg. Bellinger, 1-7-1934 (754.22). 


Types: 

L'holotype. menté sur lame, et quelques paratypes, en prépa- 
rations et en alcool, sont déposés au Musée Zoologique de l'Uni- 
versité de Coimbra, Les autres paratypes, en préparations, se 
trouvent au «British Museum (Natural History)». 


Justification: 

Les rapports de X. Лей ності n. sp, avec quelques autres 
espèces du genre sont difliciles à ctablir. En effet, on voit sur 
l'arbre généalogique (fig. 34), que la nouvelle espice occupe une 
position un peu à part, appartenant néanmoins à la lignée généa- 
logique dont les espèces ont les soies centrales dis tergites thora- 
ciques 11-111 disposées en trois rangées. 

Elle partage avec X. thibaudi, entre autre, l'absence simulta- 
née des soies céphaliques ventrales p, et m, (fig. 51, et avec cette 
espèce et X. malavana la présence d'un seul ergot sur les tibio- 
tarses. 

D'aprés la forme du mucron et d'autres détails taxonomiques, 
on pourrait éventuellement penser que A. bellingeri n. sp. serait 
voisine de X. fseudobrevicauda RITTER, 1911; mais, malheureuse- 
ment, les tvpes de cette espèce n'existent plus au Muséum de 
Vienne, се que le Dr. А. Kaltenbach a eu l'amabilité de me 
communiquer. 


Description: 

Taille: 0,57-0,68 mm. П existe du pigment ponctiforme, rela- 
tivement dense, surtout sur la partie dorsale du corps et concen- 
tré dans les veux. Granulation cutanée fine. 
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La chétotaxie dorsale (fig. 3) révéle les caractéres suivants: 

Tête: Toutes les soies présentes; Lg plus long que |}. 

Th. п-н: Il у a 2 S. s. de chaque côté, dont une en position 
Р; py. la, et my absents. Les soies centrales sont disposées en 


trois rangées: 


= т © + 
' і H 
/ " 4 - =D, 8 d 1р. ? Ps 
E ! Ре ` 
— — óÓ(— Н 
; 1 4 N š i 
\ г š 7 4 e 
` ` - 
e D e 
Ë ç a ew ‘À # we SC 
ad ^ ` \ I ' к^ 
—— Í 
ER a Z 
А e н ` P 
"bu. z = P. 1 oe 
ызуу у 
F ` sl 
kz 2 ^ 
ү“ À e \ 


Fig. 3 — Xenylla bellingeri n. sp. Chétotaxie 
dorsale de la tête, des th. 1-1 et des 
abd. ivi. 
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Abd. г-и: 5.5, = P,; р absent. 
Abd. rw Sis. = Pe 
Abd. v: S.s. = Ps; a, absent. 


Les particularités de la chétotaxie ventrale sont les suivantes: 


Tête: p, et m, absents (fig. 5). 
Th. 11-101: Sans soies. 


Abd. п: Il y a une paire de soies médiales. 


Abd. 1и: Sans soies médiales, ni soie 
médiane; m, absent. 

Abd. iv: Toutes les soies présentes. 

Pour la chétotaxie des sternites abdo- 
minaux и, III et Iv voir fig. 22. 

L'antenne iv porte quatre sensilles, 
dont le plus iuterne des trois dorso-externes 
et le dorso-interne sont moins nettement 
cvlindriques que les deux autres dorso-ex- 
ternes. Organe antennaire lil à deux sen- 
silles centraux à peu près sphériques et deux 
latéraux relativement peu allongés. 

5 + Š yeux. 

Griffe pourvue d'une dent interne située 
un peu au delà du milieu. Tous les tibio- 
tarses portent un ergot dorsal faiblement 
capité. 

Tube ventral avec 4 -- 4 poils. Tena- 
culum à 34-3 barbes. Murron séparé de 
la dens, qui porte 2 soies, plus court que 
celle-ci, le rapport entre la longueur du 
mucron et celle de la dens étant 60 ", envi- 
ron. Le mucron a une conformation trés 
particulicre, un peu en forme de gouttitre 


Fig. 4— Xenylla bel- 
lingeri n. sp. Mucro- 
dens de profil et 
mucron, vue postéro- 
dorsale. 


plus étroite vers son apex, et ne possède pas une lamelle interne 
(fig. 4). Le mucron est un peu plus court que la griffe їп, le 
rapport entre la longueur du mucron et celle de la griffe étant 
90, environ. La dens est plus longue que la griffe ти, la pro- 
portion entre leurs longueurs étant à peu près 65 °,. 

Épines anales petites, implantées sur des papilles peu déve- 


loppées. 
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4, Xenylla thibaudi thibaudi Massocp, 1965 
Fig 5 


us 


Matériel examiné: 
Voir GAMA 1967:10-11. 


Taxonomie : 

La chétotaxie ventrale de №. Ганг est très spéciale dans 
le genre, montrant les particularités suivantes (fig. 5): 

Téte: p, et m, absents. 

Th. п-їп: Sans soies. 

Abd. tt: py, Pa, ру et a, absents. 

Abd. ut: Sans soies médiales, ni soie médiane; m, et a, absents; 
a; au méme niveau que m, comme chez X. welchi et chez X. ma- 
lavana. 

Abd. 1v: Toutes les soies présentes. 


5. Xenylla thibaudi massoudi Gasa, 1967 


Matériel examiné: 
Iles Salomon, les exemplaires-tvpes (voir Gama 1967: 13). 


Taxonomie: 
La chétotaxie ventrale de cette sous-espèce est identique à 
celle de la forme principale (fg. 5). 


G. Xenylla humicola "Itten: 1780) 


Matériel examiné: 
Voir GAMA 1964a : 86. 


Taxonomie: 

Dans ma thèse (Gama 1964а :86, fig. 13), j'avais considéré 
que les sois centrales des tergites thoraciques 11-111 étaient dispo- 
sées en trois rangées chez X. humicola, Maintenant, après avoir 
fait une étude comparative d'un nombre beaucoup plus grand 
d'espèces, je me rends compte que chez l'espèce de FABRICIUS, 
a, est déplacée en arrière par rapport à a, ce qui est toujours 
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ang 
x 
—————— 
pu. 
, abc 
Da" > 
3 \ Gi 


Fie. 5 — am lla thibaudi Hubaudi. Ché- 
totaxie ventrale de la tête et des abd. LN. 


12 Memórias e Estudos do Museu Zoológico (N.° 308 


plus nette sur le th. їп que sur le th. 11. Il en résulte que les 
soles centrales s'y disposent en quatre rangées. 

Quant à la chétotaxie ventrale, elle semble être presque iden- 
tique à celle X. welchi (fig. 1), sauf en ce qui concerne la tête, 
sur laquelle la soie p, fait défaut chez X. humicola. Comme sur 
la face dorsale, on observe souvent des soies surnuméraires sur 
les sternites, ce qui rend dificile d'en conclure la norme spéci- 
iique, 


7. Xenylla gamae Carnoso, 1967 


Matériel examiné: 
Mozambique, Matola, beaucoup d'exemplaires-types (voir 
CARDOSO 1967 : 187). 


Taxonomie: 

Grace à lamabilité de Mme Cardoso, jai eu la possibilité 
d étudier la chétotaxie ventrale de X. gamae. 

Bien que la chétotaxie dorsale de cette espèce soit identique 
a celle de X. vucatana (voir CARDOSO 1967 : 189), la chétotaxie 
ventrale en diffère par la présence de p; sur Гара. ıı et de m, 
sur labd. IV, ces deux soies manquant chez X. vucalana (fig. 6). 
Ainsi, X. gamae est placé avant X. vucalana sur l'arbre généalo- 
gique (lig. 34). 

La chétotaxie ventrale de A. gamae est identique à celle 
de X. villiersi (fig. 22). 


S. Xenylla yucatana Мит, 1933 


Figs. 6 et 7 


Svnonynie. 

Xenylla mucronata Yosu, 1960 nec AXELSON, 1903. 
Xenylla aellent САМА, 1964. 

Xenylla cf. vucalana Merry, 1965 nec MILLs, 1938. 


Stations: 

Hes Salomon, Guadalcanal, Honiara, quelques exemplaires, 
transmis par Yosii (voir Үоѕи 1960 : 9). 

Gabon, Grotte de N'Doumbou, pres de Lastoursville, quel- 
ques exemplaires-tvpes de X. aelleni (voir GAMA 1964 : 438). 
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Gambie, 16 exemplaires (voir Murray 1965 : 392). 

Gambie, Fajara, beaucoup d'exemplaires, leg. D. H. Mur- 
phy, 23-10-1959. 

Rhodésie, Kariba Lake, 15 exemplaires, 2-8-1966, transmis 
par C. H. D. Magadza (coll. Univ, Rhodesia). 

Malaisie, Selangor, 5 miles east of Kuala Lumpur, Batu Caves, 
bat's guano, 50 exemplaires, lez. D. H. Murphy, 10-11-1962 (Sm3). 

Malaisie, Maran, Pahang, beaucoup d'exemplaires, leg. D. H. 
Murphy, 24-3-1967 (Sm13). 

Malaisie, Dungon, Trengganu, 24 exemplaires, leg. D. H. Mur- 
phy, 26-3-1967 (Sm14). 

Malacca, Mt. Ophir, beaucoup d'exemplaires, leg. D. H. Mur- 
phy, 24-3-1967 (Sm15), 

Singapour, Sembawang, loose dry soil full of worm casts under 
shrubs, 50 exemplaires, lez. D. H. Murphy, 15-9-1963 (min, 

Singapour, Stephens Rd, dry soil from base of epiphytic 
plants on tree, 8 feet above ground, 11 exemplaires, leg. D. H. 
Murphy, 13-2-1964 (Sms). 

Sainte-Hélène, Rupert’s Valley, sous des pierres avec des 
acariens, beaucoup d'exemplaires, leg. J. Decelle et J. Leleup, 
Seconde Mission zoologique à Saint-Hélène, 27-4-1967, transmis 
par Lawrence (coll. Mus. Tervuren). 

Jamaïque, St. Thomas Parish, Mammee ! ау, swarming on 
fresh water pool, beaucoup d'exemplaires, leg. T. Farr, 23-8-1954, 
transmis par Bellinger (]54.431. 

Idem, Morant Point, debris in axils of palm leaves, 4 exem- 
plaires, leg. C, С. Hoff, 6-5-1956, transmis par Bellinger (H]56.77) 

Idem, debris under bark of log on ground, 3 exemplaires 
(Н ]56.79). 

Idem, litter beneath almond and sea grape, beaucoup d'exem- 
plaires (Н Ј56.80). 

Idem, 14 miles east of Kingston, debris in leaf axils of thatch 
palm, 30 exemplaires, leg C. C. Hoff, 25-5-1956, transmis par 
Bellinger (Н ]56.153 

Jamaïque, St. Ann Parish, 12 mile south of Drv Harbour, 
from tree hole between branches, 1 exemplaire, leg. C. C. Ной, 
12-5-1956, transmis par Dellinger (H J56.99 

Idem, 1 mile south of Moneazue, Utter under pimento tree 
bcancoup d'exemplaires, lez. C C, Hoff, 24-5-1956, transmis par 
Bellinger (H J36 145 
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Voir encore les stations mentionnées in Gama 1964а : 87, 
et 1967 :9. 
' Taxonontie: 

L'examen des nombreux 
abd’ échantillons de X. унсаѓана 
á cités ci-dessus m'a permis de 
me rendre compte de la vaste 
aire de répartition géographi- 
que de cette espèce, et de 
abé.! vérifier la constance de ses 
caractéres spécifiques, parti- 
culièrement de ceux de la ché- 
totaxie dorsale et ventrale. 
Je fais d'abord une petite 
correction de la chétotaxie dor- 
sale de X. vucatana, publié 
sous le nom de X. aelieni in 
GAMA 1964 : 438-441, fig. 1, et 
1964 a : 87-88, fig. 14: sur les 
abay — térgites thoraciques п et Ili, 
les soies centrales ne sont pas 
disposées en trois rangées, mais 
en quatre rangées, car a, est 
déplacé en arrière par rapport 
à à,; cette disposition est plus 
nette sur le th. 111 que sur le 
th. п, ce qui est habituel dans 
le genre pour les espéces dont 
les soies centrales des th. 11-111 
se disposent en quatre rangées 

on en cing rangées, 
Les particularités de la 
chétotaxie ventrale de X, yuca- 
Fla, 6— Xenylla yucatana, Chéts- — tena sont les suivantes (fig. 6): 
tasie ventrale des abd. 1-1: : Téte: Toutes les soies pré- 

sentes. 


abd ii! 


Th. titit Sans soies. 
Abd ir П y а une paire de soie: mu diales 


Abd. ти: Sans sojes males, ni sole тале my et ps 


absents; le manque de p; tst absolument “onstant chez toutes les 
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populations étudiées et constitue une singularité unique dans le 
genre pour les espèces que je connais. 

Abd. 1v: m, absent. 
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Lig. 7— Nain yucatana. Organes sensoriels «des 


articles antennaizes pp et iv, vue dorsale. 


Je donne encore un dessin de l'organe antennaire ru et des 


sensilles de lautenne IY (fig. 7), afin de mettre en évidence le 


nombre, la forme et la position de ces sensilles. 


9. Xenylla atrata Saraion, 1944, nov. comb, nonr emend, 
Figs, 8, 9 et М) 


KRETZ EE 
Probeyeuylla atrala SALMOS, 1944. 
Nepvlta оноу CASSAGNAU et КАРОРОКТ, 1962. 


Ste 


йү; 
Souvelle-Zélande, Karori Wills, under stone on hillsihde, 
rote, 11-5-1942, n? 3 1316 (voir 
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Idem, Homes Tunnel, on sedge, 1 exemplaire, 26-12-1944, 
n.9 3 1593 (148). 
Argentine, Nahuel Huapi, 2 exemplaires-types de №. longi- 
seta, 3-3-1959 (voir Cassacxal et Ravorort 1962 145). 


Taxonomie: 

Grace à lamabilité du Prof. Salmon, du Dr. R. G. Ordish 
(Dominion Museum, Wellington), et du Prof. Cassagnau, j'ai pu 
examiner le matériel de Propexenvila atrata et de Xenylla longiseta 
mentionné ci-dessus, Et j'ai ainsi pu constater l'identité de ces 
deux espèces, qui présentent en commun les caractères suivants: 

Granulation cutanée très fine. 

La chétotaxie dorsale, reproduite sur la fig. 8, révèle les par- 
ticularités suivantes: 

Теге: p, et p, présents; a, présent. L, plus long que La. 

Th. п-и: H y a 2 S. s. de chaque côté, dont une en posi- 
tion P, Toutes les soies présentes. Soles centrales disposées en 
cinq rangées. 

Abd. Lut: S. 5. = P,; р; absent. 

Abd. tv: S. e — Р; a4 présent. 

Abd. v: S. s. = P4; a, absent. 

La chétotaxie ventrale ressort de la fig. 9. Ce dessin n'est 
pas basé sur un seul spécimen, mais représente un apergu des 
6 exemplaires examinés. Et l'appartenance des soies en pointillé 
à la norme spécifique de cette espèce est douteuse. Ces individus 
ont une chétotaxie assez asymétrique sur les sternites abdomi- 
naux, et chez les types de Nouvelle-Zélande, on observe une 
hypertrichose des mêmes segments, Ces circonstances m'ont 
rendu difficile l'interprétation de cette chétotaxie ventrale, dont 
les détails les plus intéressants semblent étre les suivants: 

Tête: Toutes les scies présentes. 

Th. nan: Il y a une soie de chaque côté, 

Abd. п: Deux paires de soies médiales présentes. 

Abd. its П y a une риге de soies médiales, 

Abd. 1v; C'est difficile à savoir si les deux soies en pointillé, 
qui ne sont pas toujours présentes chez les exemplaires étudiés, 
sont ñ, €t dy, оц si ces soies ne font pas partie de la clictotaxie 
de ce sternito. 


L'antenne rv por dent les deux les plus 


et 
Ba 
i 
EA 
a 
П 
í 
e 


1 1 ! 


externes dos frais Погзо-ехтегпех ont presque la forme de fumme 


N. 
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de bougie, et les deux autres sont plus allongés (fig. 10), ce qui 


s'est révélé constant chez tous les individus examinés. 


5 + 5 yeux. 
Griffe inerme, et tous les tibiotarses portent 2 ergots dorsaux 


capités. 
Le tenaculum et la furca manquent complètement. 
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Organes sensoriels des articles 


Fig. 10 — Nenia atrata. 
autennaires 111 et rv, vue dorsale, 


En ce qui concerne la taille, les exemplaires de Nouvelle- 
Zélande sont plus grands que ceux d La taille des 


premiers est comprise entre 1,14 et 1,2 
: 108 mm; ^ = 0,76 mm 


étant la suivante: . 
Quant aux épines anales, celles des types sont plus pointues 
de Nouvelle-Zélande et d'Ar- 


"Argentine. 
mm; la taille des seconds 


que celles des autres <pécimens 


gentine. 
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La grande longueur des macrochètes, qui à donné le nom 
à N. longiseta, existe également chez les exemplaires de Nou- 
velle-Zélande. 

À mon avis, l'absence de la furca ne justifie ras la création 
d'un genre à part. D'ailleurs, l'espéce européenne, X. acauda 
GisIN, 1947, n'a pas non plus de furca. 


10. Xenylla subcavernarum n. sp. 
Figs. 11, 12, 13 et 14 


Svnonymie: 
Nenvila cavernarum CassaGNav et RAPOPORT, 1962 nec Jack- 
son, 1927. 


Station: 

Brésil, Currhué Grande, (Araucaria), + exemplaires, leg. Dela- 
mare Deboutteville et Rapoport, 19-3-1959 (voir Cassacxat et 
Rapoport 1962: 144-145). 


Matériel examiné par comparaison: 

X. cavernarum cavernarum — Trinité, Oropuche Cave, 2 para- 
types et quelques topotypes. 

X. cavernarum salomonensis — Iles Salomon, Guadalcanal, 
Mnt. Austen, 16 exemplaires-types (voir GAMA 1967: 6). 


Types: 

L'holotvpe et un paratype, montés sur lames, sont déposés 
au Musée Zoologique de l'Université de Coimbra. Deux paraty- 
pes, en préparations, se trouvent au Laboratoire de Zoologie de 
l'Université de Toulouse, 


Justification: 

Par l'examen des caractères classiques (forme des mucroden- 
tes, nombre de soies sur Ja dens, structure de la grille et des 
articles entennaires, etc.) on détermine les spécimens en question, 
aimablement communiqués par le Prof, Cassagnau, comme X. caver- 
narum. Mais l'étude de leur chétotaxie dorsale, qui est d'un type 
complétement distinct de celui de X. cavernarum, m'a attiré 
l'attention pour l'examen des autres caractères. Et ainsi, j'ai 


trouve des caracteres. différentiels constants entre ces deux espè- 


1969 Noles taxonomiques et lignées généalogiques de Neny'la 21 


ces en ce qui concerne la forme des mucrodentes, la position de 
la soie sur la dens, la forme des sensilles de l'antenne iv et le 
développement des épines anales: 

Chez X. cavernarum, la lamelle interne du mucron n atteint 
pas son apex et le mucron ne s'élargit pas vers l'apex (fig. 33). 
^ar contre, le mucron de X. subcavernarwa n. sp. se dilate vers 
l'apex, présentant la forme de cuillère, et sa lamelle interne 
atteint presque Гарех du mucron (fig. 14). La soie de la dens 
de №. subcavernarum: n. sp. occupe une position basale (Bz 14), 
tandis que chez X. cavernarum, ladite soie est placée à peu près 
au milieu de la dens (fig. 33). 

Les deux espèces ont le méme nombre de sensilles sur l'an- 
tenne 1v: 3 dorso-externes et 1 dorso-interne; mais chez la nou- 
velle espéce, ces sensilles sont cylindriques (fig. 13), tandis que 
chez N. eavernarum, ils ont la forme de flamme de bougie (fig. 32). 

En outre, les épines anales de №. sibcavernarun n. sp. sont 
plus développées que celles de A. cavernarum. 

Quant à la chétotaxie dorsale et ventrale, ll v en a également 
des différences constantes entre ces deux espèces, qui appartien- 
nent à des lignées généalogiques distinctes (fig. 34): 

Chectotaxie dorsale: si l'on compare la fig. 11 de la chétotaxie 
dorsale de la nouvelle espèce avec la fig. 1 de X. cavernarum 
[AMA 1567. 7), où trouve des caracteres différentiols entre les 
deux espèces sur la téte, sur les th. un, sur les abd. rim et 
sur Гар. А 

Chétotaxie ventrale: sur le sternite de labd. idi, la soie 
médiane, présente chez A swheavernaram n. sp. (ng. 12), manque 
chez A curermanum (lig. 31), ainsi que la soie my. La soie m, 
jan defaut sur le sternite de labd iv des deux espèces, mais la 
position de my v differe, ladite soie étant placée plus pres de la 
tuédiane chez X. cavernariwn. 


Deseriptien: 

Taille: 0,68-0,93 mm. Les 4 spécimens examinés étaient trés 
clairs, sauf les veux fortement pigmentés. Granulation cutanée 
relativement. grossière. 

La chétoraxie dorsale, reproduite sur la fig. 11, montre les 
particularités suivantes: 

Tête: p, et p, présents; ay présent! L, plus long que La 

Tl. tar: H à a 2S. s. de chaque côté, dont une en posi- 
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Fig. 11 — Xenylla subcavernarum n. sp 
Chétotaxie dorsale de la rête, des th. 1-11 
et des abd. 111-v1. 
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tion D, Toutes les soies sont présentes et les soies centrales sont 


disposées en cinq rangées. 

Abd. 1-01: S. S. = Pe; р, 
présent. 

Abd. t» S š = Ps, 

Abd. v: S. s. = P4; a, pré 
sent? Le petit nombre d'exem- 
plaires examinés ne permet 
pas de dire avec sûreté abso- 
lue si a, est présent ou absent. 

La chétotaxie ventrale 
ressort de la fig. 12 et pré- 


sente les particularités sui- 
vantes: 

Tête: Toutes les soies 
présentes. 


Th. п-и: Il y a une sote 
de chaque côté, 

Abd. 11: H y a une paire 
de soles médiales. 


Abd. tit: Une soie mé- 
diane présente. 
Abd. 1v: m, absent. 


L'antenne Iv porte quatre 
sensilles, dont la forme et la 
position sont indiquées sur la 
fig. 13, et une papille senso- 
elle rétractile et granulée. 
Organe antennaire iii repro- 
duit à la fig. 13. 

D 4:9 yeux. 

Griffe pourvue d une dent 
interne à son tiers distal. 
Tous tibiotarses portent 
2 ergots capités dorsaux. 

Tenaculum à 3 +4 3 bar- 
bes. Le mucron est fusionné 
avec la dens, qui porte 1 soie 
en position basale (fig 14). Le 
mucron présente la forme de 


les 
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Fig, 12— Xenylla subcavernarium n. sp. 


Cnétotaxie ventrale des abd. 1-1 
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cuilére et la lamelle mucronale atteint presque son apex (fig. 14). 
Les mucrodentes sont plus longs que les griffes 111, la relation 
entre la longueur des griffes et celle des mucrodentes est de 69°, . 


Epines et papilles anales développées. 
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Vig. 13.— Xenylla subcaveraarum n sh 
Organes sensoriels des articles anten- 


maites ni et tv, vue dursuls, 


P 
dE 
€ ` 
€ У 
“ ` 
‹ ` 
H ` 
t ` 
4 1 
H P 
€ `Y 

^a 

í H 
t 
€ 
4 


fiy 


TL 


Fig, 14 — Xen dle. subrasernaru т. sp 
Muerodens de profil, et vue postero- 
dorsale. 
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11. Xenylla mucronata ANELsoN, 1903 


Matériel. examine: 

2 esemplaires-types 
(voir Gama 1964 a : 82). abal 

Taxonomie: 

Le Dr. W. Hackman 
(Museum Zoologicum Uni- — 
versitatis, lielsinki) a vu р 
lamabilit^ de me commu- oi pe 
niquer de nouveau deux Fr | \ 
types de N. nuteronata. | 

La chétotaxie ventrale 
de ces spécimens est pi esque ) m h KS 
identique à celle de A Zut, 
largi (fig. 17), à un détail 
prés: chez Lespece d AXEL- 
sox, la soie а, de labd и 
fait défaut. 


abd.ll 


abd. 111 


12. Xenylla schillei 
DOG8NER, 1909 
Кш. 15 


abd.|V 


МУНА 

Portugal, Coimbra, 
Mira, sous chs écorces d eit- 
calyptus et d'acacias beau- 
coup d'exemplaires, leg. 
Gama, 7-1967. 

France, Ilaute-savois, 
Plateau de Solaison, 2500 m, 
eur Prison, sons des écorces 
d chic quelques exem- 
plaires, le. Regnier, S-1666 

Voir encore Gama Tig їз— Дей зей. Chétotasie 


Gla : 89 vente des abd. т. 
Taxononte: 
La chetotuxie ventrale de A. зой еі montre les particula- 
rites suivantes (ng. 15): 
Téte: Toutes les soics présentes. 
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Th. 11-11; Il y a une soie de chaque cote. 
2 Abd. 11: Deux paires de 
E soics médiales présentes. 
Él abd: Abd. iu: Une soie mé- 
à diane présente. Très souvent 
on trouve les deux soies en 
pointillé, comme chez X. mari- 


dag 
tima (fig. 19). 
Á Abd. iv: Toutes les soies 

p OP ⁄ abd.ll à 

Ps 4 présentes. 

4 PA EN Ps і 
as 13. Xenylla franzi 

as 

/ may My 4 STEINER, 1955 
abd.lll 


Fig. 16 


б 
m d"; 
n ss 


Matériel examiné: 
Voir GAMA 19614 a : 83. 


Menu Taxonomie: 

Les particularités de la 

chétotaxie ventrale de X. frauzi 

sont les suivantes (fig. 16): 

Tête: Toutes les soies 

< 4 présentes, | 

RA Wéi Th. Im: il y a une soie 
S Ee À de chaque côté. 


Abd. и: H v a une paire 
de soies médiales. 
Abd. ш: Une soie mé- 
diane présente. 
ig. 16— Xenylla fransi. Chétotaxie Abd. iv: Toutes les soies 


ventrale des abd. 1-14 présentes. 


si 
19 


14. Xenylla tullbergi BÖrNER, 1903 
Fig. 17 
Matériel examiné : 
Suisse, environs de Bale, quelques exemplaires, coll. Dr. Gisin 
(Ле165). 
Voir encore Gama 1964a : 70-71 
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Taxonomie: 
Les particularités de la chétotaxie ventrale de X. tullbergi 
sont les suivantes (Ag. 17): 

Téte: Toutes les soies présentes. 

Th. п-и: H y a une soie de chaque cóté. 


abd.| 


abd.lV 


Fig. 17 — Xenylla tullbergi -hétotasxie 


ventrale des abd. f-1¥ 
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Abd. п: Deux paires de soies médiales et a, présentes. 
Abd. i: H yv a une paire de soies médiales. 
Abd. 1v: Toutes les soles présentes. 


15. Xenylla boerneri ANELSON, 1905 


Fig. 18 


Stations: 

Autriche, Oostenrijk, 
Tyrol, Ötztal, 1900 m, beau- 
coup d'exemplaires, leg. 


sat يي‎ Ellis, 5-8-1967. 


abd.| 


ag Angleterre, country of 

Ph- Northampton, moss from a 

ws — = | farm near the village of 
р pz ы s aba.ll Zanen > Ж +. ase 

ps P5 pg Pozeat, б exemplaires, leg. 


H. J. Gough, 23-2-1968. 


— M" Suisse, Jura balois, 


\ P ; 
» g 45 ag quelques exemplaires, coll. 
«У marine” abd.il! ! а = i E 
v. mb ow a * Dr. Gisin (Ca 37). 


Voir encore GAMA 
1964 a : 69 


Taxenomtie 

La chétotaxie ventrale 
de X. boerneri montre les par 
ticularités suivantes (fig. 18): 

Tête: Toutes les soies 
présentes, 

Th. mm: H y a une 
scie de chaque cóté. 

Abd. и: Deux paires 
de soies médiales présentes. 

Abd, ш: HH v a une 
paire de soies médiales. 

Abd. 11 : Toutes les soies 
présentes. L'existence de la 


sole entourée dun cercle 
Tig. IS— Хелу Па bom nan. Chétotaxie semble étre une particula- 
убавата» tes bd. EDA rité unique de cette espèce. 
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16. Xenylla acauda GisiN, 1947 


Matériel examiné: 

Suisse, Valais, 4 exemplaires-tvpes, coll. Dr. Gisin (Hs 8) 
Autriche, environs d'Admont, coll. Dr. Gisin (Ia 3). 

Voir encore Gaxa 1964a : 69, 


Taxonomie: 

La chétotaxie ventrale des spécimens examinés était souvent 
irrégulière, ce qui m'a rendu un peu dilficile d'en tirer les détails 
de valeur taxonomique: 

Téte: Toutes les soies présentes 

Th. rnan; Les exemplaires provenant de la station la 3 
possèdent une soie de chaque côté du th. 111, cette paire de soies 
manquant sur le th. п, ce que je n'ai observé chez aucune autre 
espèce du genre. Les individus des autres stations mentionnées 
n'ont pas de soies sur les sternites thoraciques. 

Abd. п: Il v a deux paires de soies médiales. 

Abd. т: Une paire de soies médiales présente. 

Abd. iv: Toutes les soies présentes. 


17. Xenylla brevicauda Ittre, 1869 


Matériel examiné: 
Suisse, Parc national, Engadine, quelques exemplaires, 
3-8- 1964. 


Taxonomie: 

La chétotaxie ventrale de X. brevicanda montre les particula- 
rités suivantes: 

Téte: Toutes les soies présentes. 

Th. и-и: Sans soles. 

Abd. n: Il v a deux paires de soies médiales, et des soies 
surnuméraires, 

Abd. ш: On observe des soles surnuméraires et une soie 
médiane 

Abd. Iv: La chétotaxie de ce sternite est irrégulière chez les 


spécimens examinds, mais il semble que m, est absent 
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18. Xenylla maritima TULLBERG, 1859 
Fig. 19 


Synonvinie: 
Xenylla nova-zealandia SALMON, 1941. 


| Slations: 

Nouvelle-Zélande, Lake Mo- 
nowai, | paratype de X. nova- 
zealandia п.о 3 246 (voir SALMON 
1941 : 288). 

Suisse, Genève, sous des écor- 
ces de platanes, quelques exem- 
plaires, leg. Gama, 21-9-1966. 

Angleterre, Gloucester, moss 
from a farm near the village of 
Snowshill, 3 exemplaires, leg. H. 
J. Gough, 27-1-1968. 

Voir encore GAMA 1964a : 72. 


abd.| 


Taxonomie: 

L'examen d'un paratype de 
X. mova-zealan ha, aimablement 
communiqué par le Dr. К. G. 
Ordish (Dominion Museum, Wel- 
lington), m'i permis de constater 
l'identité de cette espèce avec 
X. maritima. 

La chétotaxie ventrale de 
X. maritima (fig. 19) differe essen- 
tiellement de celle de X. brevi- 
similis (fig. 20) par l'absence de 
la paire de soies médiales sur 
Vabd. 111, Les soies représentées 
en pointillé sur labd. и et sur 
l'abd. ut de la figure 19 existent 
aussi quelquefois chez A. brevi- 
Citara similis. Je ne suis pas encore 
tasie ventrale des abd. 1-14 absolument süre de l'apparte- 
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nance de ces soies en pointillé à la norme spécifique de A. mari- 
tima, d'autant plus que les spécimens examinés de plusieurs pro- 
venances présentaient encore parfois d'autres soies surnuméraires. 
Mais j'espère pouvoir m'en faire une opinion définitive au fur 
et à mesure que j’avancerai ma revision du genre. 


19. Xenylla brevisimilis brevisimilis Sracn, 1949 


Matériel examiné: 
Voir Gama 1964a : 72. 


Taxonomic: 
La chétotaxie ventrale de N. brevisimilis brevisimilis est iden- 
tique à celle de N. brevisimilis mediterranea (fig. 20). 


20. Xənylla brevisimilis mediterranea Gama, 1964 


Fig. 20 


Synonyvmie: 
2 Xenylla grisea bidentata Dexis, 1931. 
Xenylla bidentata Dents, 1931 sensu CassacNav, 1965. 


Stations : 

France Montagne Noire, quelques exemplaires (voir Cassa- 
GNAU 1965). 

Hollande, Kreekrak, situé entre les deux estuaires «Oosters- 
chelde» et «Westerschelde» (près de la mer du Nord), province de 
^eeland, beaucoup d'exemplaires, leg. B. van Aartsen, 26-1-1967, 
transmis par Ellis. 

L'occurrence de X. brevisimilis mediterranea, sous-espèce 
méditerrancenne (GAMA 1964a : 51), dans cette région septentrio- 
nale est assez Ctonnante. Néanmoins, d'après une communication 
du Dr. W. N. Ets ¿8 literis, le climat du biotope mentionné 
est trés doux, spécialement en hiver. Et dans cette méme loca- 
lité Blackstonia perfoliata, plante également méditerranéenne, a sa 
distribution la plus septentrionale 

Portugal, Coimbra, Mira, sous des écorces d'eucaliptus et 
d'acacias, quelques exemplaires, leg. Gama, 7-1967 

Voir encore Gas 1964a : 7474 
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Taxonomie : 
Le Prof. Cassagnau m'a aimablement fait parvenir des spéci- 
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mens provénant de la Montagne 
Noire, qu'il avait déterminés 
comme А. bidentata (CASsAGNAU 
1965 : 353 et 357). Cette forme, 
élevé par CASSAGNAU au rang 
d'espèce, se distinguerait de gri- 
sea par le fait du tenaculum pos- 
séder deux dents au lieu de trois. 

Or, l'étude approfondie sur- 
tout de la chétotaxie dorsale et de 
la chétotaxie ventrale des exem- 
plaires mentionnés m'a révélé 
qu'ils appartiennent en réalité à 
X. brevisimilis mediterranea. 

X. brevisimilis mediterranea 
(voir GAMA 1964a : 73-75) se dis- 
tingue de X. grisea (GAMA 1964a: 
77-79) par les caracteres chétota- 
xiques principaux suivants: la 
présence de m, et de la, sur les 
tergites thoraciques п-п et de 
soies médiales sur le sternite 
abd. in, et l'absence de a; sur 
le sternite abd. m (fig. 21). Ces 
détails chétotaxiques différentiels 
se sont avérés constants chez les 
populations examinées de ces 
deux formes. 

La chétotaxie ventrale de 
cette sous-espèce révèle les parti- 
cularités suivantes (fig. 20): 

Téte: Toutes les soies pré- 
sentes. 

Th. t-t: Il y a une soie de 
chaque cote. 


п: Deux paires de soies médiales présentes 
mi: ll y a une paire de scies midiales 
IV: m, absent. 


1969 Notes taxonomiques et [ignées généalogiques de Xenylla 33 


21. Xenylla uniseta Gama, 1963 


Matériel examiné : 
Yougoslavie, Dramotina, quelques exemplaires-types (voir 
GAMA 1963 : 43). 


Taxonomie: 
La chétotaxie ventrale de X. uniseta est identique à celle 
de X. brevisimilis (fig. 20) et de X. xavieri. 


22. Xenylla xavieri Gama, 1959 


Stations: 

Angleterre, Gloucestershire, Snowshill, among lichens, 30 exem- 
plaires, leg. H. J. Gough, 27-3-1958. 

Voir encore Gama 1964a : 76. 


Taxonomie: 
La chétotaxie ventrale de X xav/er? est identique à celle 
de X. brevisimilis (fig. 20) et de X. uniseta. 


23. Xenylla grisea AxeLsox, 1900 


Fig. 21 


Svnonvimte: 
Nenvila maritima Pactr, 1959 nec TULLBERKG, 1869. 


Stations. 

Province du Cap, Dordrecht district, beaucoup d'exemplai- 
res, 10-1957, transmis par Рас (voir Pacrr 1959 : 29), 

Belgique, Epen, province de Zuid Limburg, 2 exemplaires, 
leg. Ellis, 4-2-1967 

Angleterre, Dorset, moss from a farm near the village of 
Tarrant Crawford, 3 exemplaires, les. H J. Gough, 4-3-1968 

Sainte-Hélène, Hane NW da Flagstaff, sous des écorces mortes 


d'Aster glitinosa, 20 exemplaires, ley, J. Decelle et J. Leleup 


$ 


34 Memiiias e Estudos do Museu Zoológico N. 308 


Seconde Mission zoologique à Sainte-Hélène, 8-4-1967, transmis 
par Lawrence (coll, Mus. Tervuren). 


Hawaii, Oahu, Mt. Tantalus, litter and soil under bamboo, 
Gad, — 5 juv., leg. Bellinger, 16-9-1966 (OH11). 
Voir encore GAMA 1964 a : 77-78. 


Taxonomie: 


La chétotaxie ventrale de X. grisea révèle les particularités 
suivantes (fig. 21): 

Téte: Toutes les soies présentes. 

Th. tein: Il y a une soie de chaque côté. 

Abd. i: Il y a une paire de soies médiales, et a, présent. 

Abd. mt: Sans soies médiales, ni soie médiane. 

Abd. iv: m, absent, 


24. Xenylla corticalis Börxer, 1901 


Matériel examiné: 

Angleterre, Enfield, Forty Hall, quelques exemplaires, 25-6- 

1961. 
Taxonomie’ 


La chétotaxie ventrale de A. corticalis est identique à celle 
de X. brevisimilrs (fig. 20). 


25. Xenylla villiersi Tur", 1963 


Fig. 22 


Synonvanie: 
Xenylla machadoi GAMA, 1966, 
? Xenylla crassipila Murray, 1:65. 


Stations: 
Côte d'Ivoire, Banco, 7 exemplaires-types (voir THIBAUD 
1963 : 1016 


Angola, toute la série-type de №. machadoi (voir GAMA 
1966 ; 125). 


1969 Noles taxonomiques et li 
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Gambie, Keneba, 2 paratypes, 8-6-1959, coll, Brit. Mus. (voir 
Murray 1965 : 390). 

Idem, 1 paratype, 10-6-1959 (coll. Murphy). 

Gambie, Tankular, 1 exemplaire, 1-2-1959 (coll. Murphy). 


Taxonomie: 

Grace à l'amabilité de M. J.-M. Thibaud, du Dr. D. H. Mur- 
phy et de Mr. P. N. Lawrence, j'ai eu la possibilité d'examiner 
les types de X. villiersi et de X. crassipila, et de faire leur étude 
comparée avec A. machadoi. Je suis ainsi arrivée à la conclusion 
que ces trois espèces sont des synonymes. 

Mais je voudrais faire remarquer que les dessins du mucron 
de А, villiersi (Tupac p. 1963: 1018) sont fondés sur des spéci- 
mens cerasés, et par conséquent ils ne sont pas parfaitement 
justes. L'appendice globuleux sur la partie interne du corps du 
mucron n'existe pas (fig. 1: E, F, G, H). Pour la conformation 
du mucron de cette espéce voir GAMA 1966; 126, figs. 3 et 4. 

La forme et la taille des sensilles de l'antenne 1v ne sont pas 
non plus dessinées d'une façon très exacte sur la fig. 1: A. Voir 
Gama 1966: 126, fig, 2. 

J'ajoute à ma description de N. machadoi (Gama 1866: 125- 
127) une étude de la chétotaxie ventrale, dont les détails les plus 
importants sont les suivants (fig. 22): 

Téte: Toutes les soies présentes. 

Th. man: Sans soies. 

Abd. п: H v a une paire de soies médiales. 

Abd. ит: Sans soies médiales, ni soie médiane; m, absent. 

Abd. Iv: Toutes les soies présentes. 

Quant à X. cresstpila, les 4 spécimens que j'en ai examinés 
semblent être d'accord avec les autres étudiés, mais comme ce 
mat¢ricl n'est pas bien conservé, je fréire de ne pas me pronon- 
cer définitivement sur leur identité avec X. villiersi. 


26 Xenylla vilhenaorum Gasa, 1966 
Matériel examinó: 


Angola, toute la série-tvpe (voir GAMA 1966 : 128). 


La chétorasie vontrale de cette espèce est identique à celle 
de X, chorsi (fig. 22 
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27. Xenylla granulosa Gama, 1966 


Matériel examiné : 
Angola, toute la série-type (voir GAMA 1966 : 131-132). 


Taxonomie : 
La chétotaxie ventrale de A. granulosa est identique à celle 
de A. villiersi (fig. 22). 


28. Xenylla jamaicensis n. sp. 


Stations : 

Jamaïque: Trelawney Parish, 7 miles south of Falmouth, litter 
at base of fig tree, 35 exemplaires, leg. C. C. Hoff, 12-5-1956, 
transmis par Bellinger (HJ 56.101-station de lholotype). 

Idem, litter around coconut trees, 8 exemplaires (H J 56.100). 

St. Ann Parish, | mile south of Moneague, litter under 
guango tree, 24 exemplaires, leg. С. С. Hoff, 15-5-1956, transmis 
par Bellinger (HJ 56.117). 

Idem, debris and litter among ferns, 1 juv, 24-5-1956 
(HJ 56.147). 

St. Thomas Parish. Morant Point, woody debris from palm 
logs and stumps, 1 exemplaire, leg. С. C. Hoff, 6-5-1936, trans- 
mis par Bellinger (HJ 36.76). 

Westmoreland Parish, Negril Hill, dry leaf litter by road 
near Mt. Airy village, 80 exemplaires, leg. Bellinger, 10-4-1956 
(] 56.20). 


Types: 

L'helotvpe, monté sur lame, et quelques paratypes, en pré- 
parations et en alcool, se trouvent au Musée Zoologique de l'Uni- 
versité de Coimbra. Quelques paratypes, en préparation et en 
alcool, sont déposés au «British Museum (Natural History)». 


Diagnose: 

La nouvelle espèce est trés voisine de A. obscura, dont elle 
sc distingue principalement par quelques détails chétotaxiques: 

Chétotaxie dorsale — Les soies L, et L4 sont moyennement 
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et également diftérencices chez X. jamaicensis n. sp., tandis que 
chez X. obscura, L, est plus longue que L, (fig. 25). Chez la nou- 
velle espèce, la soie la, des th. rim fait défaut, tandis que chez 
l'espèce de Imus, ladite soie est présente (fig. 25). Sur les 
abd. 1-11, p, existe chez X. obscura (Bg. 25) et manque chez la 
nouvelle espèce. Je n'ai jamais observé la soie a, sur labd. iv 
(fig. 25) chez la nouvelle espèce, laquelle n'existe pas non plus 
chez les spécimens de X. obscura provenant du Népal. 

Chétotaxie ventrale — L'abd. п a seulement une paire de soles 
médiales chez A, jamaicensis n. sp., tandis que chez X. obscura, 
le méme sternite en a le plus souvent deux paires (fig. 26). 

Quant aux ergots des tibiotarses, chez la nouvelle espèce, 
le deuxième ergot de la première paire de pattes est plus court 
que le premier, tandis que chez X. obscura, les deux ergots sont 
également développés sur toutes les paires de pattes. 

Toutes ces particularités se sont révélées constantes chez tous 
les spécimens étudiés. 

Les caractères concernant la granulation cutanée, la forme du 
mucron (fig. 28), les sensilles de l'ant. rv (fig. 27), etc. sont com- 
muns à la nouvelle espèce et à X. obscura, ainsi que le reste de la 
chétotaxie dorsale et ventrale. 


29, Xenylla malasica n. sp. 

Stations : 

Est Malaisie, Pulan, Tioman, litter coastal forest, nombreux 
exemplaires, leg. D. H. Murphy, 20-4-1967 (Sm 19-station de 
holotype). 

Nord Malaisie, Ulu Kelantan, Gua Musang, surface litter over 
terra rossa at foot of limestone hill, near Gua Musang railway 
station, 19 exemplaires, leg. D. H. Murphy, 12-11-1963 (Sm 9). 


Types: 

L'holotype, monté sur lame, et quelques paratypes, en pré- 
parations et en alcool, sont déposés au Musée Zoologique de 
l'Université de Coimbra. Quelques paratypes, en préparation et 
en alcool, se trouvent au «British Museum (Natural History)». 


Diagiose : 
La nouvelle espèce semble être, dans le groupe stachi, l'espèce 
la plus primitive (fig. 34), comme le montre surtout un des carac- 
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tires non adaptatifs: X, malasica n. sp. est la seule espèce du 
groupe chez laquelle la soie m, du sternite abd. Iv et présente. 

Les caractères adaptatifs qui séparent la nouvelle espèce de 
X. stach sont les suivants: 

Comme chez X. stacht woljfi (Gama 1967 . 15), la granulation 
cutanée de X, malasica n. sp. est plus grossière que chez А. мас 
stachi et les autres sous-cspèces de stache, 

Sur l'antenne IV, les sensilles sont un pen plus courts chez 
X. malasica n. sp. que chez А, stachi stachi et les sous-espèces de 
stachi, particulièrement les deux sensilles le» plus fins. qui sont 
aussi un peu plus épais que chez stachi (Gama 1966: 129, fig. 7). 
Mais le schéma général de la forme et de la disposition des cing 
sensilles est identique à celui de А. stachi stachi et des sous- 
espèces de stachi. 

Les mucrodentes de la nouvelle espèce semblent être un peu 
moins élaneés que chez X. siachi stachi (Gama 1966: 129, fig. 8), 
stachi hismarckensis n. ssp. et stachi murphyi n. ssp., quoiqu'ils 
s'en rapprochent davantage que ceux de A. stachi wolfi. 

Tous les autres caracteres aduptatifs et non adaptatifs (pour 
la chétotaxie dorsale voir Gama 1967 : 16, fig. 4, et pour la ché- 
totaxie ventrale voir fig. 23) concordent avec ceux de X. siachi 
stachr. 


30. Xenylla stachi stach! Grama, 1965 
Fig. 23 


Matériel examiné : 
Angola, toute la série-type (voir GAMA 1966 : 122-129). 


Taxonomie: 

La chétotaxie ventrale de cette espèce révèle les particula- 
rités suivantes (fig, 23): 

Tote Toutes les soles présentes 

Th. r-t: Sans soies. 

Abd. п: Il y a une paire de soies médiales 

Abd. nr: Sans soies médiales, ni soie médiane; my absent. 

Abd. iv: m, absent. 
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31. Xenylla stachi wolffi Gama, 1967 


Matériel examiné : 
Iles Salomon, toute la série-tvpe (voir Gama 1967 : 15). 


Taxonomie : 
abd. La chétotaxie ventrale de 
cette sous-espèce est identique 


L == === à celle de la forme principale 


236 (fig. 23). 
Pe ps abd.ll 
d Ré Se “S p 
М. 32. Xenylla stach bismarckensis 
n. ssp. 
Synonymie: 


Xenylla stachi stachi GAMA, 
1967 nec GAMA, 1966. 


Stations : 

Archipel de Bismarck, Ma- 
nus, Lorengau, halfrotten plant- 
parts and some surface soil, pri- 
mary forest, Berlese по 685,9 exem- 
plaires, Noona Dan Expedition, 
22-6-1962, transmis par Lawrence 
(station de holotype). 

Idem, Berlese n ° 64, 8 exem- 
plaires. 

Idem, Berlese n.9 70, 7 exem- 
plaires. 


Types: 
L'holotype et quelques para- 
types, montés sur lame, sont dépo- 


Fig. 23 — .Nenvlla. stachi stach 4 | | 
Chétotaxie ventrale des abd. 1-1 sés au Musée Zoologique de Cope- 


nhague. Les autres paratypes, 
en préparations, se trouvent au Musée Zoologique de l'Uni- 
versité de Coimbra 
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Diagnose: 

Quand j'ai étudié Je matériel de Nenvila des Iles Salomon et 
de l'Archipel de Bismarck, je ne faisais pas encore une observation 
détaillée de la chétotaxie ventrale. C'est ainsi qu'une particula- 
rité intéressante m'en avait échappé: la soie céphalique m, est 
absente chez ces exemplaires de l'Archipel de Bismarck, ce qui 
constitue un caractère dilférentiel constant. 

En outre, comme je l'avais déjà mentionné (САМА 1967 : 15), 
sur le tibiotarse t, il v a seulement un ergot capité net, le deuxieme 
ergot étant généralement trés peu développé. 

Tous les autres caracteres de cette nouvelle sous-espece, la 
chétotaxie dorsale v comprise (Gama 1967 : 16, fig. 4), se retrou- 
vent chez N. slachi stachi (Gama 1966 : 128-130). Pour la chéto- 
taxie ventrale des abd. riv voir fig. 23. 


33. Xenylla manusiensis (aus, 1967 


Matériel examiné : 
Archipel de Bismarck, 3exemplaires-ty pes (voir GAMA 1967: 16). 


Taxonomie, 

La chétotaxie ventrale des trois spécimens examinés, les seuls 
connus actuellement, est presque identique à celle de №. stachi 
stachi (fig. 23), à un détail près: la soie céphalique mą, présente 
chez siachi stacht, fait défaut chez manusiensis, comme c est aussi 
le cas chez X. stachi bismarckensis n. ssp. et X. stachi murphyi 
n. 55р. 


34. Xenylla stachi murphyi n. ssp. 
Fig. 24 


Stations. 

Singapour, Bukit Timah Hill, forest litter, beaucoup d'exem- 
plaires, leg. D Н. Murphy, 16-11-1966 (SmlG-station de l'holo- 
type). 

Idem, 10 exemplaires, leg. D. H. Murphy, 18-2-1967 (Sm 11). 
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T vpes: 

L' holotype, monté sur lame, et quelques paratypes, en pré- 
parations et en alcool, sont déposés au Musée Zoologique de l'Uni- 
versité de Coimbra. Quelques paratypes, en préparation et en 
alcool, se trouvent au «British Museum (Natural History)». 


Diagnose: 

Les caractéres distinctifs de cette nouvelle sous-espéce par 
rapport à la forme principale concernent principalement la ché- 
totaxie: sur la face dorsale de la téte, la soie p, est absente 
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Fig. 24 — Хора stachi murphyi n. ssp. Chétotaxie 
dorsale de la tête, 


(fig, 24), particularité taxonomique connue uniquement chez A. sta- 
chi murphyi n. ssp. et chez X. corticalis (GAMA 1964a:79-82 et 90), 
et sur la face ventrale, manque la soie céphalique mg. 

Ces caracteres se sont révélés absolument constants chez tous 
les exemplaires des deux populations étudiées et donnent à la 
nouvelle sous-espèce une position généalogique tres évoluée par 
rapport aux espéces voisines (fig. 34). 

En outre, X. slachi murphyi n. ssp. s'éloigne de А. stachi 
stachi par le nombre des ergots des tibiotarses: chez A. stachi 
murphvi n. ssp., le deuxième ergot des tibiotarses est court, par- 
ticulièrement celui du tibiotarse т. П en résulte une formule des 
ergots: 1, 2, 2. Les populations de X. stach? bisniarckensis n. ssp. 
et celles de X. stachi wolfh présentent aussi cette particularité, 
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quoique chez ces deux sous-espèces, et surtout chez A. stachi 
bismarckensis n. ssp., le deuxième ergot des pattes ш ct ni soit 
en général plus développé que chez X. stachi murphyi n. ssp. 
Tous les autres caractères de cette nouvelle sous-espèce se 
retrouvent chez la lorme principale (Gama 1966: 128-130 et 
1967 : 15-16): granulation cutanée fine, chétotaxie dorsale (saut 
le manque de p, sur la tête), chétotaxie ventrale (fig. 23) (sauf 
l'absence de la soie céphalique m.), le nombre, la forme et lu dis- 
position des sensilles de lant. iv, la structure des mucrodentes, etc. 


35. Xenylla obscura Ixus, 1912 


Figs. 25, 26, 27 et 28 


Stations: 

Sikkim, Gangtok, 6000 ft., rotting leaves and moss. 6 exem- 
plaires, lez. Clav, 11-2-1952, Brit. Mus. по 127. 

Idem, dry and rotting leaves, 7 exemplaires, det. Salmon, 
Brit. Mus. n? 128c (voir SALMON 1956 : 171-172). 

Sikkim, Chungtanz, 5120 ft., leaves and leaf mould in wood 
on steep hillside, 1 exemplaire, leg. Clav, 16-2-1952, Brit. Mus. 
n9 133. 

Sikkim, Lachen, 4000 ft., moss and epiphytes on pine trunks, 
3 exemplaires, leg. Clay, 4-3-1952, Brit. Mus. n? 134. 

Népal. Paspatnagar, 1150 m, 25 exemplaires, 6-1963, transmis 
par Yosii (voir Yosu 1966a : 463). 

Inde, Sahasradhara Hills, Dehradun district, U. P., 2 exem- 
plaires, ley. Mitra, 18-7- 1964. 


Taxonomie: 

Grace à l'amabilité de Mr. P. N. Lawrence, j'ai pu examiner 
deux syntypes de X. obscura, chez lesquels on observe très nette- 
ment deux ergots capités sur les tibiotarses. Malheureusement, 
l'état de conservation de ces deux tvpes ne permet pas l'étude 
des autres caractères taxonomiques, et je n'ai pas pu obtenir 
l'autre materiel type. 

Je dois donc puur le moment me baser dans les redescriptions 
de Satsonx (1956) et de Yosu (1966a), avec lesquelles presque 
tous les exemplaires que j'ai examinés concordent d'une façon 
générale, à l'exception des deux spécimens de Sahasradhara Hills, 
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Fig, 25 —-Nenylla obscura. Chétotaxie dorsale de la téte, 


des th. 1-11 et des abd. 1и-\1. 
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qui s'en distinguent par les sensilles de l'antenne iv un peu plus 


courts et épais. 

Je donne une figure des 
sensilles de l'antenne ту et de 
l'organe antennaire 111 (fig. 27), 
et une autre de la furca (fig. 28), 
et j'ajoute aux redescriptions 
des deux auteurs cités une 
étude détaillée de la chétotaxie 
dorsale et de la chétotaxie ven- 
trale, qui présentent les parti- 
cularités suivantes: 

Chétotaxie dorsale (fig. 25): 

Tête: p, absent; à, pré- 
sent; L, plus long que L... 

Th. as 11 y aS. s 
de chaque côté, dont une en po- 
sition P4. Toutes les soies sont 
présentes et les soies centrales 
se disposent en cinq rangées. 

Abd. ut $ 5. = Ра 
ps présent. 

Abd. mr S. 5. = P,; chez 
la plupart des spécimens prove- 
nant de Sikkim et de Sahasra- 
dhara Hills, il v a une sole a, 
(lig. 25), qui n'existe pas ton- 
tefois chez les exemplaires du 
Népal. 

Abd. VS Sea Se 
absent. 

Chétotaxie ventrale 
(fig. 26): 

Tête: Toutes les sotes pri 
sentes 

Th. ити: Sans soles. 

Abd. tt: Chez la plupart 
des spdtimins, j'ai observé 


deux paires de sous 


abd. 


[N.o 308 
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il y en a seulement une paire. Sur ce sternite on trouve parfois 


des soies surnuméraires. 


Organes sensoriels 


obscura. 


Vig, 27 — Xenvlla 
articles antennaires 111 et rv, vue dorsale. 


des 


Abd. 11: Sans soies médiales, ni soie médiane. Il y a aussi 


quelquefois des soies surnuméraires sur ce sternite. 
Abd. iv: Toutes les soles présentes. 


Xenylla badakhshanica Yost, 1966 


36 
Afghanistan, Borak, Badakhshan. quelques exemplaires-tvy pes 


Matériel examiné: 
(voir Yosst 1966 : 334). 
préter les ty pes de cette 
X. boerneri, 


de nie 


Tas тонке; 
Le Prof. Yosii a eu l'obligeance 
parement est voisine de 


intéressante espèce, qui ap 
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En effet, la furca est identique chez ces deux espèces, bien que 
le nonibre des ergots tibiotarsaux у soit différent: 1, 2, 2 chez 
hadakhshanica (Yost a dû écrire par erreur 1, 1, 2) contre 2, 2, 2 
chez bournert 

Mais chez l'espèce de Yost, la chétotaxie dorsale et ventrale 
est d'un type completement distinct de celui de A. boerner:, ces 
deux especes étant des représentants de lignées généalogiques 
différentes (fig. 34). 

La chérotaxie dorsale de A. badakhshanica est presque iden- 
tique à celle de X. obscura (fig. 25), 
saul en ce qui concerne la soie a, de 
labd. iv, qui manque chez l'espèce de 
Yosi La chétotaxie dorsale de cette 
espece est aussi identique à celle de 
X. maritima, de №. brezisinulis et de 
XN. unisda (GAMA 1964a: 72-76 et 90). 

Voici l'étude comparée de la ché- 
totaxie de А. badakhshanica par rap- 
port à celle de A. hoernert (voir GAMA 
1964a : 69 et 90): 

Chétotaxie dorsale: 

Téte: p, absent (p, présent chez 
boerneri), pa présent (p, absent chez 
boernert); Ly plus long que L4 (chez 
hoerneri La est plus long que 14). 

Th. gus; U уа 2 S; sdecha- pe 98— Xonylla obscura. 
que coté, dont une en position P, Mucrodens de profil. 
Toutes les soles sont présentes et les 
centrales sont disposées en cinq rangées (comme chez cerner). 

Abd. rir: S. s, = P4; ps présent (p, absent chez hocrneri). 

Abd. I9? S, s: — Es. 

Abd. v: Š. s. = Py; а, absent (a, présent chez Doerner). 

La chétotaxie ventrale de X. huadakkshanica est identique à 
celle de №. chscura (fig. 26): 

Tête: Toutes les soies présentes (comme chez боеном). 

Th. пец: Sans soies (une paire de soies chez борите). 

Abd. t: Пу a deux paires de soles médiales (comme chez 
Бого) (fs. 18). 


Abd. mi: Sans soies tucdisles, ni soie miédiane lune puire de 
sules mediales chez berseri) img. 1%. 
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Abd. iv: Toutes les soies présentes (chez boerneri, il y a une 
sole en plus) (fig. 18). 


37. Xenylla gisini Carboso, 1968 


Matériel examiné : 

Mozambique, Namaacha, 1 exemplaire-type (voir CARDOSO 
1968 : 1). 

Idem, estrada de Marracuene, 1 exemplaire-type (voir CAR- 
poso 1968: 1, 2). 


Taxonomie: 

Il se peut que X. gisini soit génćalogiquement voisine de 
X. obscura et de X. badakhshanica (fig. 34), car la chétotaxie 
dorsale et la chétotaxie ventrale semblent étre en général identi- 
ques chez les trois espèces. 

En ce qui concerne la chétotaxie dorsale, X. gisij se sépare 
de X. obscura (fig. 25) et de X. badakhshanica par l'absence de 
la, sur les th. п-и et de р; sur les abd. rini, et de A. obscura 
encore par le manque de a, sur l'abd. iv. 

Malheureusement, je n'ai pas pu examiner que deux types de 
X. gisini, aimablement envoyés par Mme Cardoso, chez lesquels 
la chétotaxie du sternite abd. Iv n'est pas observable 

D'après l'examen de ces deux types, il parait également que 
la forme du mucron ressemble à celui de A. obscura (fig. 28). 


38. Xenylla hawaiiensis n. sp. 
Figs, 29 et 30 

Stations: 

lies Hawaii: Oahu, Mt. Tantalus, 1000 Ft, in pan trap among 
Acacia et Cereus, 38 exemplaires, leg. J Vockeroth, 3-11-1966, 
transmis par Bellinger (ОН 78-station dé holotype) 

[dem, une centaine d'exemplaires (OH 77). 

Oahu, above Anouai Place, Upper Manoa Valley, rotten wood, 
1 exemplaire, lez. Bellinger, 30-11-1966 (OH 70) 

Oahu, Waimanalo, University of. Hawaii farm, une centaine 
d'exemplaires, leg. W. K. Fujii, 30-3-1066, transmis par Bellin- 
ger (OH 40), 

Idem, tree litter, 2 exemplaires 
transmis par Bellinger (ОН 33). 


ley L. D. Hale, 24-1-1966, 


1969. Notes taxonomigques et lignées généalogiques de Nenylla 49 


University of Hawaii campus, on grass, 3 exemplaires, leg. 
Bellinger, 5-12-1966 (OH 75). 

Idem, Kiawe litter, 20 exemplaires, leg. W. К. Fujii, 27-4- 
1966, transmis par Bellinger (OH 43). 


Types: 

L'holotvpe, monté sur lame, et quelques paratypes, en pré- 
parations et en alcool, sont déposés au Musée Zoologique de l'Uni- 
versité de Coimbra. Quelques paratypes, en préparation et en 
alcool, se trouvent au «British Museum (Natural History)» et au 
«Bishop Museum», Honolulu, Hawaii. 


Justification: 

Jusqu'à présent, on ne connaissait que deux espèces de 
Xenylla décrites des Iles Hawaii: А. sensilis Forsow, 1932 et 
X. alba Forsou, 1932. D'après leurs descriptions, X. hawatien- 
sis n. sp. se distingue nettement de ces deux espèces, dont les 
types semblent ne plus exister. 

Un des caractères qui sépare la nouvelle espèce des espèces 
de Гогѕом est le nombre des ergots tibiotarsaux: 2, 2, 2 chez 
X. hawaiiensis n. sp., contre 1, 2, 2 chez X. sensilis et X. alba. 

Le rapport entre la longueur du mucron et celle de la dens 
éloigne encore la nouvelle espèce des deux espèces de FOLSOM: 
ce rapport est compris entre 21°, et 24°, chez X. hawatiensis 
n. sp., entre 50°, et 759, chez №, alba, et correspond à 709, 
chez №. sensilis. 

De cette derniere espéce, chez laquelle il n'v a que du pig- 
ment oculaire, la nouvelle espèce diffère par sa coloration bleue. 

La structure du mucron (fig, 30) parait également différencier 
X. hawatiensis n. sp. de ces deux espèces de FOLSOM. 


Description: 

Taille; 0,76-0,99 mm. Bleu, Granulation cutanés relative- 
ient fine. 

La chétotaxie dorsale ressort de la fig. 29, et révèle les par- 
ticularites suivantes: 

Téte: p, et ag absents; L, et L, moyennement différenciés. 

Th. i-r: Hl у a 2 S. =, de chaque côté, dont une en posi 
tion P, Totes les soics sont pré-entes, et 165 soles centrales se 


2 


ELSE 


disposent en 


i N a 


Memórias e Estudos do Museu Zoológico [N.° 308 


; 
1 
j 
8 fT 
* ; 
`x + " f ! H 
: 
d 
> aP , D P Т; 
' í F БА 
š 
f — AU 
; 
2 
s H 
A 
i 
; 
ў 
3 d 
i 
x 
і 
d 
Ps 
00— Жез ранен Dn. Sp. 


1969 Notes tavonomigues et lignées généalogiques de Nenylla 51 


Abd. EHF S. s.= P,; p, présent. 
Abd, ies 5; S: == Pi. 

Abd, v: S, в. == Py? a4 absent. 

La chétotaxie ventrale est presque identique à celle de 
X. obscura (fig. 26), sauf en 
ce qui concerne Гађа. 1ı. 
Voici les détails chétotaxi- 
ques ventraux: 

Téte: Toutes les soies 
présentes. 

Th. и-и: Sans soies. 

Abd. п: П y a une 
paire de soies médiales 

Abd. їп: Sans soles 
médiales, ni soie médiane, 

Abd. iv: Toutes les 
soles présentes. 

L'antenne Iv porte qua- 
tre sensilles de forme habi- 
tuelle, dont les deux les plus Fig. 30 — Xenylla hawaiiensis n. sp. 
externes des trois dorso-ex- Mucrodens de profil. 
ternes sont un peu plus épais 
que les deux autres. Organe antennaire 111 à deux sensilles cen- 
traux à peu pres sphériques et deux latéraux relativement longs. 

5 + 5 veux. 

Griffe pourvue d'une dent interne à sa moitié distale. Tous 
les tibiotarses portent 2 ergots dorsaux capités. 

Tube ventral avec 4 + 4 poils. Tenaculum à 3 + З barbes. 
Mucron séparé de la dens, qui porte 2 soies (fig. 30), plus court 
que celle-ci, le rapport entre la longueur du mucron et celle de 
la dens est compris entre 21°, et 24",. L’apex du mucron est 
en crochet et sa lamelle interne n'est pas toujours très dis- 
tincte (fig. 30), Le mucron est plus court que la griffe ти, le 
rapport entre la longueur du mucron et celle de la griffe étant 
compris entre 41°, et 459%, La dens est plus longue que la 
grifle її, la proportion entre la longueur de celle-ci et celle de la 


dens étant comprise entre 72%, et 75° 


Epines anales petites, implantées sur des papilles peu déve- 
loppces. 
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39. Xenylla lawrencei Салма, 1967, nov. comb., nom. emend. 


Synonvmie : 
Nenvila neivai lawrencei GAMA, 1967. 


Matériel examiné: 
Iles Salomon, toute la série-tvpe (voir Gama 1967: 20). 


Taxonomie 

La chétotaxie ventrale de cette espéce est identique à celle 
de X. neivar. 

Pour la diagnose différentielle de X. lawrencei par rapport 
à X. neivar voir GAMA 1967: 21. 


40. Xenylla neivai Gama, 1966 


Matériel examiné : 
Angola, la série-type (voir GAMA 1966 : 130). 


Taxonomie: 

La chétotaxie ventrale de A. nervai est presque identique à 
celle de NX. villiersi (fig. 22), sauf en ce qui concerne les sternites 
thoraciques п et 111, qui possèdent une soie de chaque côté chez 
neivai. 


41. Xenylla cavernarum cavernarum JACKSON, 1927 


Stations: 

Trinité. Oropuche Cave, in bat and Steatornis guano, quelques 
topotypes, leg. G. Underwood, 1956, transmis par Bellinger, et 
2 paratypes. 

Jamaïque, St. Ann Parish, 1 2 mile south of Drv Harbour, 
from tree hole between branches, 2 ad. — 4 juv., leg. С. C. Hoff, 
12-5-1656, transmis par Bellinger (HJ 56.99) 


L'axonontie: 
La chétotaxie ventrale de A. cavernarum cavernarnnr difters 


de celle de X. cavernarim salomonensis par la présence d'une 


1969; 
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paire de soies sur les sternites thoraciques п et tit, comme je l'ai 


déjà publié (Gama 1967 : 8). 
trale de ces deux formes est pres- 
que identique à la chétotaxie 
ventrale de А. suchi stachi 
ifig. 23), sauf en ce qui con- 
cerne l'emplacement de la soie m, 
sur Гара. iv, Chez X. caverna- 
rim cavernarum et X. cavernarum 
salomonensis (fig. 31), m, semble 
être plus déplacée vers la médiane 
que chez A. stacht et chez les au- 
tres espèces connues; sur le ster- 
nite de l'abd. rv de ces espèces, 
m, est placée à peu pres derrière 
аз, tandis que chez les deux for- 
mes de cavernarum, m, se situe 
а peu pres derrière a» 


12. Xenylia cavernarum 
salomonensis Gama, 1967 


Matériel examiné: 
Les Salomon, toute la séric- 
type [voir Gama 1937 : 6). 


l'axonomie: 

La chéiotaxie ventrale de 
cette sous-espèce se distingue de 
celle de la forme principale par 
les sterni- 
Voici 


cette chétotaxie 


l'absence de soles sur 
tes thoraciques m et Hl. 


ies détails de 


Fig 


Tete: Tontes les soies présentes. 


Th. um: Sans soles. 


Abd. 11: 


Tout le reste de la chétotaxie ven- 


ара.! 
as 
SCH 
Ьа. 
рь T 
Su oe < 
às 
E PP 
abd.lil 
P3a рь Ps „р 


31 — Дену cars; 
Chetotaxi 


1-1У 


narai sali- 


ventrale 


ез 


abad 


П y a une paire de soies médiales 
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ni soie médiane; m, absent. 


Abd. r: Sans soles médiales, 
déplacé vers la médiane que 


Abd. rv: m, absent; m, plus 
chez les autres espèces étudiées. 

La forme et la disposition des sensilles de l'antenne Iv sont 
représentées sur la fig. 32, et la conformation du mucron sur la 


fig. 33. 
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Vig. 32 — Xenylla cavernarum salomonensis. 


Organes sensoriels des articles antennaires It 
et iv, vue dorsale. 


D 


ken 


хх 


anannana 

~ ^^ 

^ ^^^ a. 
ww 


Fig. 33— Aen og cavernarum salo- 
monensis. Mucrodens de profil, 
et vue postéro-dorsale, 
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C. Arbre généalogique 
Fig. 34 


Dans ma thèse (Gama 1964 a : 88-90), j'avais amorcé un schéma 
phylogénétique de quelques espèces du genre Venyila. fondé essen- 
tiellement sur l'étude de la chétotaxie dorsale. Dans le présent 
travail, j'ai taché de développer ce schéma, en essayant d'appli- 
quer les méthodes les plus modernes de taxonomie évolutive, en 
particulier celle de la «systématique idéale» (Gistx 1967). 

Bien que mon arbre généalogique contienne beaucoup plus 
d'espèces, réparties dans plusieurs continents, que mon schéma 
de 1964, il est encore tres incomplet, et devrait étre complété 
par le plus grand nombre possible d'espèces et leur distribution 
géographique. 

Pour la construction du dendrogramme je me suis appuvée 
sur les caracteres probablement non adaptatifs dérivés de la 
chétotaxie dorsale et de la chétotaxie ventrale (figs. 1, 2, 5. 6, 9, 
12, 15, 16, 17, 18, 19, 20, 21, 22, 23, 26 et 31), dont je viens de 
faire l'étude. «Pour déméler plus facilement les principales lignées 
généalogiques, on s'appuvera de préférence sur des caractéres 
probablement non-adaptatifs, parce que ceux-ci présentent moins 
de risques d'être apparus indépendamment à plusieurs reprises au 
cours de l'évolution. La chétotaxie, avec ses variations portant 
sur l'emplacement, la disparition ou la différenciaticn des poils, 
offre certaines garanties de fournir de tels caracteres» (GISIN 
1967 : 122). 

Je considere que les états primitifs sont la présence de cer- 
taines soles, la disposition des soies centrales des th. 11-111 en trois 
rangées, et l'égalité de longueur des sois céphaliques L, et L,; les 
états dérivés étant respectivement l'absence des mémes soles, le 
déplacement de a, ou de p, sur les th. irt, et le plus grand 
développement de L, par rapport à L4, ou de L, par rapport a L. 

Je représente chacun des caractéres dérivés par une lettre de 
l'alphabet, comme suit: 


Chétotaxie dorsale: 


a : a, de la tête absent. 
b : p, de la tête absent. 
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с: p, de la tête absent. 

d: py de la tête absent. 

e : d, de la téte absent. 

f : L, de la tête plus développé que L4. 

g : L, de la tête plus développé que L,. 

Ay: a, du th. im déplacé en arrière par rapport à a,. 
: Pa du th. 11 déplacé en avant par rapport à p 
: Та, des th, п-и absent. 

: la, des th. U-1U absent. 

: My des th. m-t absent. 

: p, des th. u-t absent. 

Dp. de l'abd. iv absent. 

o : m, de labd. tv absent. 

q : us Че Гара v absent. 


~ = У. =, 


= 
. 


Chétotaxie ventrale: 


ч 


Dp, de la tête absent. 

: m, de la téte absent. 

: In paire de soies des th. 11-111 absente. 
v : pet py de Гара. r absents. 

iip, de labd. и absent. 

yid de abd. и absent. 

as: a, de abd. tit absent. 

ay: p, de abd. ти absent. 

ау: m, de l'abd. 1v absent. 


= Lë 


Le tableau montre la réalisation de ces états dérivés des 
caractères chez les espèces étudiées, qui sont ‘arrangées en fonc- 
tion de l'indice d'évolution (voir Gists 1967:125). Cet indice 
révèle le nombre de caractères dérivés chez chaque espèce, lequel 
est représenté par les chiffres de la dernière colonne du tableau. 

En partant des espèces les plus primitives jusqu'à celles les 
plus évoluées, et en passant par les espèces de presque tous les 

rés стони intermédiaires, on arrive à la construction de 
l'arbre généalogigue (fig. 34), où les caractères dérivés sont ins- 
crits en abrégé sur les branches 

А. welchi est l'espèce la plus primitive, car elle n'a qu'un 
seul caractère dérivé, les autres espèces avant franchi presque 


welch 


malayana 
huimnicola 
mucronata 


gamas 
atrata 
subcavernarum 
schilles 
fullberg: 
boerneri 


acauda 
brevicauda 
lawrencei 


newaz 
franzi 

yucatana 

maritima 

brevisumilis brevisimilis 
brewisimilts mediterranea 
umseta 

villiersi 

vilhenaorum 

granulosa 

jamarcensts 

obscura 

badakhshanica 
laatiensis 


gisimi 
тает 


grisea 
mulastca 

cavernarum cavernarvin 
bellingers 


cavernarum salomonemsis 
corticalis 

част stachi 

stachi wolfi 


stachi Dysmarchensus 
manwsiensts 


stachi murphyi 


thibawdi thibauds 
thibaudt massoudi 


1969 Notes lavonomiques et lignées gfnéalogiques de Xenylla 57 


tous les pas évolutifs intermédiaires jusqu'à 13 chez X. thibaudi, 
qui est l'espèce la plus évoluée. 

Les affinités généalogiqnes entre les espéces coincident rela- 
tivement bien avec celles de mon schéma de 1964; toutefois, 
comme j'ai utilisé maintenant les caracteres de la chétotaxie ven- 
trale, X, welchi n'est pas placée à l'origine des autres espèces, 
mais est l'ancêtre d'une lignée latérale. La position généalogique 
de A. humicola et de A. yucatana est également modifiée par 
rapport à celle de mon schéma initial, car je me suis maintenant 
rendue compte que les sotes centrales des th, 11-111 chez ces deux 
espèces se disposent en quatre rangées et non en trois rangées, 
comme je l'avais considéré; et parce que quelques caractères de la 
chétotaxie ventrale ont été aussi considérés, Il en est de méme 
pour X. frevicauda, qui n'a pas non plus une position identique 
à l'initiale sur l'arbre généalogique. 

Si l'un compare l'évolution des caracteres de la chétotaxie, 
qui doivent être non adaptatifs, figurés sur le dendrogramme, 
avec l'évolution des caractères adaptatils de la furca, il parait 
que la généalogie des Xenylla soit un peu parallèle à l'évolution 
quantique, dont le processus semble avoir été fait par la réduc- 
tion progressive de la furca. On peut constater cette évolution 
ilaptative dans les lignées onucronata-acauda, schillei-franzi, mari- 
tuma-corticalis, et decreucct-cavernarum. 

De toute facon, ce n'est qu'au moment où j aurai une connais- 
sance autant complete que possible des espéces et de leur répar- 
tition géographique, que je pourrai approfondir cette étude de 
taxonomie évolutive quantique, en me basant sur tous les carac- 
tires adaptatifs, et comparer ses résultats avec ceux de la taxo- 
nomie cladique, en essavant de bien comprendre les étapes suivies 
pour obtenir ces deux résultats. 

Je laisserai également pour plus tard les considérations d'or- 
dre biogéographique. 


SUME 


t 


K 


L'auteur présente des contributions taxonomiques sur qua- 
rante deux espèces et sous-espèces du genre Xexvila, provenant 
de plusieurs continents, dont cinq espèces et deux sous-espèces 
sont nouvelles, et essave de condenser dans un schéma les affi- 
nités généalogiques entre elles. 
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SUMMARY 


The author presents several taxonomic contributions for each 
of forty two species and subspecies of the genus Xenylla from 
several continents. Five of these species and two subspecies are 
new. The genealogical affinities among the various species and 
subspecies considered are summarised in a genealogical tree. 
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Fig. 34 — Arbre généalogique. 
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